
Economie de 35 pour Cent
En achetant vos marchandises à la grande 
V'-tite à sacrifice du tonds de Mavaut et 
Lanigan à 1- ur ancien m gasin,

lia Rue Rideau.

Ce fonds de commerce a été acheté ar- 
gant comptant à

65 cl» dans la Piastre.
Conditions de vente /'Argent omptant et 

Un seul prix.

mm, mm & co.,

Payable d’avance, par an. 93,
do quatre mois..! 1.00
do un mois......... 0.25

Edt. Hebdom&naire, par aa....... 1.0#

ABONNEMENT!

Mires pour Enfants

Cages pour Oiseaux

£. 6. LAVBRDURE
No. 06 Bue î IDEAU.

AMS aux PROPRIETAIRES

BUVEiTEo ET MAGASINS DE 
LIQUEURS.

Toutes personnes désirant obt nir une li
cence de buvette ou de magasin 
mité de l'acte des licences d’Ontario, pour 
l’année commençant le ter Janvier pro
chain, sont par le présent averties que tel
les demandes doivent être présentées à 
l’inspecteur d’ici au 1er Avril prochain.

Des formules de requêtes peuvent être 
obtenues en s’adressant chez l’inspecteur à 
son bureau, Hotel de ville. Heures de 
bureaux : de dix heures du matin jusqu’à 
midi et de 2 à 4 heures de l'après-midi.

JOHN O’REILLY,
Inspecteur des lieeices.

Ottawa, 17 ears. 1854.

en ci nfor-

2 s.

TÆ CANADA annonces

îPremière insertion, par ligne...90.10
Tous les fours ...........
Trois lois par semaine.
Une fois la semaine.................... 0.0*
A long terme,.conditions soéoialee

Me a 10 ds ROBES DE BUFFLES I
ROBES DE BUFFLES 11

Allez ru grand DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dan, les salles d’eucan de

«l'M TICK'.BERRY, 29 RUE SPJRKS. 'S*
en face de l'hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $G à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japon nais. 
Sur 33 peaux d'ours il m'en reste quatre 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterieee vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

grand dépôt de robes de 
end lu moins cher qu'aucun 
peut acheter et mes prix

J. R. TAC K BERRY,
Eucanteur

INSTITUT CANADIEN

LE RENDEZ-VOUS DES FAMILLES #
LE PLUS GRAND SPECTACLE AU 

MONDE.
Changement de programme toutes les 

semaines.

REPRESENTATION :
Dans l’après-midi a 2.30 lits,

EXCEPTÉ LES LUNDIS
I.e soir a 8 heures.

Admission, 10 C lits. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

Venez tous au 
buffles. Je 
autre ma: 
sont au plus bas.

rchand

GRAND

jjg Magasin de bubles
DE

L. GRAFTON,

hifi

Le comité do l’aqueduc a recommandé 
au Conseil d’adopter les arrangements 
pour l’année courante.

lo Que le prix payé pour l’arrosage des 
r ms n’excèdant pas la somme de cinq 
cen s par pied de f ont.

2o Que les rues suivantes seront définies 
par règlement municipal comme éiant les 
rue< et sectlo s sur lesquelles l'arrosage 
se fera, à moins q e la maj ir lé des con
tribuables ne présentent à 1 enco ru d s 
fiélitions au greffier de la cité, d ici au 
Mardi 15 Avril 1884

Rue Wel ington—Du pont Duflerin à la 
rue Commissioner.

Rue Queen West—le la rue Wellington 
à ia i ne Broad.

Rue Duke—de la rue Queen à la rue

Rue Broad—de l’Aquiduc au pont Sus
pendu.

Hue Middle—do la rue Bridge à la rue

Rue Sparks—du pont des Sapeurs à la 
rue Lyon.

Rue Maria—de ia rue Elgin à la rue
Bank

Rue Elgin—de la rue Wellington à la 
rue Lisgar.

Rue Metcalfe—de la ru# Wellington à 
la rue Maria.

R e O’Connor—de la rue Wellingten à 
la rue Maria.
^Rue Bank—de la rue Tittoria à la rue

Rue Lyon—de la rue Wellington à la 
rue Albert.

Ru* Albert—de la rue Bay à la rue Con
cession.

Rue Rideau—du Canal Rideau à la rue 
King.

Rue Mosgrove—de la rue Rideau à la 
George.

Rue George—de la rue Sussex à la rue 
William.

Rue Cumberland—de la rue Rideau à la 
rue York.

Rue Sussex—de la rue Rideau à la rue 
Dalhousie.

Rue York—de la rue Sussex à la rue 
Dalhousie.

Rue Nicholas—de la rue Rideau au lot 
No. 6, coté Est, Sud de la rue Waller.

Rue Daly—de la rue Nicholas à la rue 
Cobourg.

Rue Théodore—du Canal Rideau à la 
rue Waller.

Au cas où il serait nécessaire de faire 
ârroser une

Entrepreneur Meubll. r, Menuisier,

A ». MO, Rue SIS , X. OKawa.
M. GRATTON est toujours heureux d'en

treprendre quelque travail que vv soit,

Construc'.ion et réparation de Maisons
Meubles de toutes sortes peur, Cham

bre à cowher, Salon cl Sal/c à
manger

Le tout exécuté ave des ouvriersic soin, par 
6tents, et à

DES PRIX 1RES MODERES.
1er Oct. 1883 la

AVIS
AVIS est par lu présent donné qu'en 

vertu de l'article 34, du chapitre 107, des 
Statuts Refondus d’Ontario, tous les cré
anciers |et autres personnes aya d des 
réclamations contre la succession de feu 
J. Fabien Gingrns, en son vivant du villa
ge d'Archvihe, dans le comté diVCarleton, 
Traducteur frunç is à la Ciiambre des 
Cornu unes, dé édô le, on vers le sixième 
jour de Février, A. I)., 1884, devront trans

ire à M. A. G obéi 1 du ministère des 
Travaux publics à Ottawa, le ou avant le 
quinzième jour d’avril prochain, un étal 
indiquant leurs noms et adresses, avec le 
detail complet et la preuve de leurs récla
mations cont e la <iite succession et les 
pièces, s’il y eu a, établissant ces réclama
tions, et que après le dit quinzième jour 
d’a lil prochain, les exécuteurs soussignés 
procéderont à l’ad ninisiration do la suc
cession du dit feu J. Fabien Gingras, et à 
en distribuer l’actif à ceux qui y ont d oit 
en ne prenant en considé alien que les 
reclamations dont ils auront alo-s reçu 
avis, et que l*s dits Exécuteurs ne seront 
pas responsables pour le tout ou partie de 
l’actif de la dite succession envei s aucunes 
pertonnes qui no leur auront pas donné 
avis de leurs reclamations lors de la dite 
distribution.

Daté à Ottawa, ce 15 mars, A. D., 1884
PiIILOMENE GINGRAS. 
T. G. COURSULLES.
A. GOBEJL.

plus grande étendue que celle 
indiquée ci-haut, une pétition sign e par 
la majorité des contribuables de la partie 
qui désire obtenir l’arrosage, devra être 
présentée au greffier de la cité avant le 15 
Avril à midi, demandant que l’arrosage 
soit fait, vu qu’aucun arrosage ne sera f * it 
celle année, à moins que des pétitions pour 
ou à l'encontre ne loit présentées.

Par ordre du comité de l’Aqueduc.

Exécuteurs tcstamentâirs de feu J. F 
Gingras.

4ius 1 fs

MACHINES A COUDEE
Le plus grand assortiment de Machines 

à Coudre des

MEILLEURE# t A ÎÎHKfcUEfe
et aux conditions les plus b* des, compre
nant (pour usage «le ie*U
Koyal, Wilson, M«unrl, W'wl,

■er, New Nlew.n l, ». hâte, 
Wheeler el WIIn«,ii.

(Machines a Coud/e pour fabrique)
Wdnzer 1 > et F.

Singei de Wihon No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre avec 

le lil cire el avec le brai dur. 
Machines de Jones à rapiécer pour et 

fabricants de chaussures.

ROBERT SUgTEES,
Ingénieur de la cité.

Ottawv, 21 Mars 1884
6 ins-2 f. s.

«nie;FUMEZ 

LES CIGARES

CABLE
K. W. MARTI MET

36, Une Rideau.

El Mi
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS

1er Fév. 1884 la

Aux Inventeurs 
J. Coursolb Sj Cie.,
Solliciteurs de Brevet,s ’lnventws 

Dessins de Fabru/ui Marques 
île Commerce et le Bois 

Ageucee et l'orrespou. Il’, aux Eta te- 
IIuIk, eu Angleterre et. a Frunee.

J. COÜBSOLLE à. Cie..
Chamuhe Victoria, 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Oht.

B. P «—Boite 68. 
24 Fév 18833 84c. l'a..

pect de sujets dévoues, sont aussi 
les nôtres.

Nous prions le Di*u de consola
tion de reconforter Votre Majesté 
et de Vous conserver longtemps à 
l’affection de Votre peuple.

chant. Il paraît que depuis deux 
ans, les navires ont débarqué dans 
la Co'ombie plus de 1*2,000 Chinois.

Sir John A. Macdonald a résumé 
la discussion à laquelle avaient pris 
part plusieurs députés. Il a admis 
les raisons invoquées par la Colom
bie, mais il s’est demandé et il a 
demandé à la Chambre s’il serai 
sage et prudent dans; les circons
tances actuelles, de décréter l’ex
pulsion complète des Chinois de la 
Colombie anglaise.

Il faudrait d’abord connaître 
exactement la position de l’Angle
terre dans ses traités avec la Chine, 
et ne faire aucune législation qui 
viendrait en contradiction avec ces 
traités. Il y a en outre à sauve
garder des questions d’intérêt plus 
immédiat pour le Canada. Nous 
avons construit le chemin de fer 
du Pacifique en vue d’obtenir lé 
commerce de la Chine, et il est 
probable qu’avant longtemps une 
ligne de steamers sera établie entre 
Hong Kong et la Colombie. L’ex- 
pulsion des Chinois de la Colomcie 
aurait peut être pour effet de faire 
manquer complètement le projet 
et fare un grand tort au commerce 
que le Canada attend pour le futur 
de ce côté-là.

La construction du Pacifique 
dans la Colombie n’est pas encore 
terminée et il est probable a ne les 
contrats n’auraient pu titre accordés 
à des conditions aussi favorables si 
les entrepreneurs n’avaient eu en 
vue de se servir de? Chinois pour 
faire construire le chemin.

Sir John a terminé son discours 
en disant qu’une commission spé
ciale s’occupera pendant la vacance 
à rechercher quels seront le- 
meilleurs moyens à prendre pour 
donner satisfaction aux Colombins 
et ne pas nuire aux intérêts géné
raux du Canada. f

En conséquence la proposition 
d’expulsion de M. Shakespeare n’a 
pas été adoptée dans son intégrité

LE CANADA

Ottawa et Hull, 3 avril 1884

QUESTIONS DU JOUR ECHOS DU PARLEMENT

Il n’est pas probable que le bill 
concernant les manu factures soit 
passé pendant la présente session.

Le bruit court que l’honorable 
juge Taschereau, de la cour Suprê 
me, en ce moment aux Bermudes, 
aurait offert sa démission, et que 
M. Bossé serait appelé à le remnla- 
cer. Ou dit aussi que sir Leonard 
Tilley, qui souffie beaucoup de la 
diabète, aurait exprimé son inten
tion de donner sa démission comme 
ministre des Finances, et que M. 
Thomas White, de la Gazette de 
Montréal serait appelé à le rem
placer.

En réponse à M. Blake, sir John 
a de nouveau déclaré que les réso 
lutions concernant les octrois pour 
chemins" de fer seraient soumises à 
la chambre cette semaine.

Sir John donne avis que ia cham
bre siégera samedi prochain. Le 
bruit court, cependant, et parait se 
confirmer, que la session ne pourra 
pas se terminer avant le 25 avril.Li poursuite de la compagnie 

Cana Han Sh pping contre le Free 
Press d’Ottawa s’est terminée par 
l’acquittement de ce dernier. Il a 
été prouvé au cours du procès que 
les passagers d’entre pout à bord du 
steamer Nipigon étaient loin d’avoir 
tout le confort nécessaire. L’hono
rable juge Papineau s’est prononcé 
en faveur de la liberté pour la 
presse. Il a prétendu qu’on devait 
lui laisser latitude pour dénoncer 
ce qui était contre l’intérêt public 
en général. La division du jury 
était de neuf en faveur du Free Press 
et trois en faveur de la compagnie.

Le sénat a adopté, hier, une 
adresse de condoléance à sa majesté 
la Reine Victoria, à l’occasion de 
la mort du prince Leopold. Cette 
adresse a été adoptée cette après- 
midi par la Chambre des Commu
nes.

En réponse à M. Desjardins, sir 
Charles Tupper dit que lors qu’il 
sera évident que la sûreté publique 
demandera de forc°r les compagnies 
de chemin de fer de faire disparaî 
tre les passages à niveau traversant 
les chemins ou les rues conduisant 
aux grands centres de population, 
dans leurs environs ou dans leurs 
limites, le gouvernement sera dis 
posé à pporter un amendement à 
l'acte des chemins de fer en ce sens.

On mentionne déjà plusieurs 
noms comme futurs candidats à 
Mégantir, pour remplacer M. Fré 
chette, dont l’appel en cour Suprê
me a été rejeté. L’honorable M. 
Joly sera peut-être le candidat libé 
ral, et M. François Langelier le 
remplacerait à Lotbinière dans la 
législature provinciale. Nous avons 
entendu mentionner le nom de M. 
Jrvine comme candidat conserva
teur. Nous ne savons pas jusqu’à 
quel point cette nouvelle est vraie, 
ni ce que le parti conservateur con 
suite au sujet de cette candidature 
dira, car M Irvine est loin d’avoir 
été un ami fidèle, croyons-nous, de 
notre parti dans le passé. Il serait 
facile dt- trouver dans le comté 
de Mégantic un candidat fiau 
chement conservateur et assez 
populaire pour mener le parti à la 
victoire. L’exemple de M. Fré
chette est là pour le prouver.

M. Davies a présenté une série de 
résolutions concernant le droit qu’a 
la province de l’Ile du Prince- 
Edouard de recevoir, pour les pri
vilèges concédés aux Américains 
par cette province avant son entrée 
dans la Confédération, une part 
raisonnable de l’indemnité payée à 
la Grande-Bretagne et proportion 
née à la somme accordée pour les 
privilèges concédés par la Confédéra 
lion telle que constituée à l’époque 
de la ratification du Traité de 
Washington.

Il s’en est suivi un débat auquel 
ont pris part tous les députés de 
Pile du Prince-Edouard. Le débat 
a été ajourné.

L’ADRESSE DE CONDOLÉANCE

Voici l’adresse qui a été adoptée 
par le Sénat, hier, et par la cham
bre des communes aujourd’hir, au 
sujet de la mort du prince Leopold.
A Sa Très Excellente Majesté la Reine :

Très Gracieuse Souveraine,

Nous, fidèles et loyaux sujets de 
Votre Majesté, le Sénat et les Corn 
munes du Canada, assemblés en 
Parlement, approchons humble 
ment de Votre Majesté, en renou 
vêlant l’assurance de notre attache
ment à la personne et au gouverne
ment de Votre Majesté.

La nouvelle du malheur qu’Elle 
vient encore d’éprouver, par la 
mort prématurée et soudaine de 
Son Altesse Royale le duc d’Albany, 
a touché jusqu’au fond du cœur les 
sujets de Votre Majesté dans cette 
partie de son Empire. En leur nom 
comme au nôtre, nous vous offrons 
humblement l’expression de notre 
respectueuse et vive sympathie.

Votre illustre fils avait passé 
quelque temps en Canada, p-mdant 
la résidence dans ce pays du mar
quis de Lome et de Son Altesse 
Royale la princesse Louise. Notre 
attention avait été par là naturelle 
ment attirée sur L haute position 
que, si jeune encore, il avait con
quise dans le monde des lettres et 
des sciences et nous comptions avec 
confiance et espoir, voir s’accroître 
l’utilité d’une carrière commencée 
avec tant de distinction.

Les afthciions de Votre Majesté 
ont été en vérité nombreuses et 
cruelles ; l’intérêt qu’Elle a si sou
vent et gracieusement pris aux in 
fortunes de ses sujets des classes 
humbles comme des classes élevées, 
rend p'us intense le sentiment qui 
nous fait compâtir à ses propres 
malheurs. Les douleurs de Votre 
Majesté, nous le disons avec le res-

L’augmentation de salaire ac
cordée aux sténographes des Com
munes a produit une demande du 
même genre de la part des deux 
sténographes du Sénat, MM. Hol
land. Ceux-ci reçoivent actuelle
ment, par contrat, $4,500 pour leur 
travail et la publication à leurs 
frais de 700 exemplaires des Débats 
pendant la session et de 500 volu
mes reliés pour distribution après 
la session. De sorte qu’il ne leur 
reste, parait-il, qu’un salaire de 
$1000 pour leur peine. Ils deman
dent aujourd'hui qu’à l'avenir leur 
position soit rendue permanente et 
que le Sénat leur accorde $8,000 
pour le meme travail et publica
tion, ou, si le Sénat veut leur enle
ver l’ohligat.on de fournir l'im
pression, le papier et la reliure, ils 
consent’rout à déd lire $2,000, de 
sorte qu'il leur restera chacun 
$3,000 pour leur travail de sténo
graphie et transcription de leurs 
notes. Nul doute que quantité de 
bons sténographes au Canada et 
aux Etats Unis se contenteraient 
de moins que cela pour le même 
ouvrage.

LA QUESTION CHINOISE

La Chambre a discuté de nou
veau la question chinoise à la 
séance d’hier. Les Colombins, na
turellement, sont en faveur de l’ex
pulsion totale des Chinois de la 
Colombie. Ils apportent plusieurs 
raison pour appuyer leur emande. 
Les Chinois, disent-ils, travaillent 
à des prix tellement bas qu’ils em
pêchent les habitants du pays d'a 
voir de l’ouvrage. Ils sont de plus 
d’une immoralité révoltante, et, 
après avoir vécu quelques années 
et gagné un petit pécule dans le 
Canada, ils s’en retournent dans 
leur pays sans profit pour nous. 
Les Golomlfins prétendent que l’in
vasion chinoise est pire qu’une 
peste pour eux Ils demandent 
qu’on leur_ envoie des Irlandais, 
des Canadiens, des Ecossais, enfin 
toute autre immigration qu’il plaira 
au gouvernement de leur envoyer, 
parce que ces gens-là s’établieront 
dans le pays ; mais qu’on les dé
livre des Chinois. L’appel des 
Colombins à la Chambre des com
munes sur ce sujet a été très tou-

.TOURIST AL QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ DK PUBLICITE, Propriétaire •‘RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET, Secrétaire de lu rédaction et adminlstratonr
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TEMOIGNAGE CONVAINCANT

Je me suis démis l’épaule à. la suit- 
d’une chute, le 5 octobre. 1881. Les doc 
leurs furent appelés, mais ne purent re
mettre mon bras à son état naturel. Aj i>> 
121 jours de souffrances atroces, j’allai à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, r 
médecin réussit à me remettre le bru- ci 
position, mais les nerfs étaient teileraei- 
contractés que je ne p uvais 
mon bras à ang e droit, 
raissaienl être en lil d’acier ; l’appliqua 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai ne c 
mais sans aucun effet marqué. No 
avions une petite quantité de votre ai ■: t 
et Uniment d huile. C'est le remède -p.-: « 
donné les meilleurs résultats. Je m a 
trouvé que dans une pharor nie et en i;et 
quantité, et ayant tiemar

plus que pi> 
Les nerfs 11.

NCORE DES CHAPEAUX
aux phorroo

rai ouvert aujourd'hui d.u, grande, me
boues de chapeaux anglais. ne savions pas que ce remède avait an

Le public ne pourra certainement pas tant de valeur. ” Iis ont été tellement sa 
se plaindre de ne pas avoir un bon choix, tisfaits de mon témoignage que depuisil-

en ont acheté et en ont vendu des 'iuai 
l'tés. Mais comme je ne pouvais attendit 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour opérer sur moi 
bras et détendre les nerfs. J’ai piélen 
vous écrire immédiatement pour vous ’e. 
mander de menvoyer six bouteilles, ma. 
avant que la seconde fut épuisée, les :va s 
étaient détendus et je pouvais me sqr'.n 
de mon bras avéc facilité et sans dovieu;

Permettez moi de vous dire que ..oc 
nous servons habituellement de votiu ar 
nica et Uniment d’huile comme rcmèo- 
pour les brûlures, écorchures, entorsbi. 
maux de reins et en général pour mnl» ■ 
les maladies externes et cela avrr, & 
meilleures résultats qu’auuun remè iei, 
peut donner. Mon médecin do a ne son e. 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué.

R. J. DEVLIN.

Rkvd. D. Goohuk,
Pembroke, N. Il

Ayant souffert du Rhumatisme pendan 
longtemps, on m'a conseillé de faire re
sale de votre Arnica et Uniment d’hui 
La première application me donna u i sci 
lagemeut immedia , et maintenant je su 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol’ 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

VENANT d’être REÇUS
Un assortiment complet d’é

toffes dans les patrons les plus 
nouveaux, pour COUVERTU
RES de meubles.

Je vends mes ameublements 
de salon aux prix du gros, vu 
que je les fabrique moi-même et 
que j’en importe les couvertures 
directement.

218 rue Si. Constant, Montréal.
rue SussexEn vente - liez C. ■ ). Uaci

Ottawa.

J. 15. Ail 8Ai,,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER.
MAGASIN PALUS DE MEUBLES.

38 RUE RIDEAU.

JACOB ERBATT Marchand de

PEINTURE
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

N. B.—Un Ameublement do Salon _ en 
Noyer Noir, couvert en Crin et composé de 
7 morceaux avec chaise berçante sur pitds, 
le tout pour $40.00.

27 octobre 1883 la

ll.l AUTRE TEMOIGNAIS M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’ai 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Montréal. 29 janvier 1884. 
Monsieur C. D. Giroux, pharmacien, 601, 

rue Notre-Dame ouest, Montréal.
Monsieur,

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essayé les 
unes après les autres toutes les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J'ôlais aussi chauve qu’on peut le deve
nir en aussi peu de temps.

Sur votre recommandation, j’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute de mes cheveux ; à la 
seconde ils ont commencé à repousser, et 
après en avoir usé trois boites de Valeria 
j’avais une chevelure aussi forte qu’aupa- 
ravant. C’est un plaisir pour moi de pou
voir vous donnér cette faible marque de 
reconnaissance et je conseille à tous ceux 
qui auraient le malheur de perdre leurs 
cheveux de se servir de La Valéria.

'HUBERT LAROSE,
No. 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Les propriétaires trruveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883 la

Poudres de Condition d'Mexandu
BOULES POIIH les ItOUXOK*

ET AUTRES

ME DECINES CELEBRE*
POUR LES

Chevaux
Agent a Ottawa :—C. STRATTON. 

'.'oins des rues Dalhousie et Saint-Patrick
t VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 

/V b res dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

A. S. Talbot,
AVOCAT. T. ALEXANDER

Suit les cours du district d’Ottawa.
Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas ; 

Hull, 52 rue Albert.
10 mars

ta0 Nov. 1882

E. VEZINA
BIJOUTIER et HORLOGER

No, 536. Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN

^Assortiment complet de Bagues,. 
Epingles, Boucles d'oreilles. M 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

gc fait à ordre sous le plus cour; 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl >.

E. VESIUA,
Porte voisine du VARIETY IIAI !..

1er dec,

CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL
82—ARRANGEMENTS D'HIVER—M

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit
Départ de la Pointe Lévis..........
Arriveé à la Rivière du Loup .....12 55 p. m, 

Trois Pistoles
Rimoustli.......
Campbelllon..
Dalhousie.......
Bathurst.......
Newcastle..........
Moncton...........
Saint Jean....... .
Halifax................

Le train se race rd- à “la Courbe 
les ChauJ.ère a oc ic train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grau- 
TroTC à 9.23 p. m., restent à Campbelltor 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se ren-i 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend 
Saint-J

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le fret et les passagers, s’adresser k 

R. C. W. MacCUAIG.

Annr aux 
ontn s

8.10 a. m.

.......  2.05 p. m.
....... 3.49 p. m.
...... 8.35 p. m.
....... 9 15 p. m.
.. ...11.17 p. m. 

.12.52 p. m.
4.00 a. m. 

.. 7.30 a. m. 

..12.45 a. m.

do
do
do
do
do
do
do 1 aido
do DORION & DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UO Rue Soarks et 569 Rue^Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonda de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portraits,

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

83.00.
Photographies de toutes grandeurs, satis 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks et 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oet. 1888

D. POTTINGKR,
. Surintendant général, 

dfalfewt. 19 Déc 188Î la la.

LE CANADA, 3 Avril 1884

UN MARI ASSASSIN[>: HAUT DE L’OTTAXV

Un sieur II. R..., sellier, demeu 
rant à Arles, vivait depuis quelque 
temps séparé de sa femme qui, ne 
pouvant rupportei 
traitements, s’était retirée avez ses 
enfants chez sa mère. Les deux, 
plaidant en séparation, se présentè
rent devant le tribunal de Ta

admit les prétentions de la

La Minerve résume d’une manière 
très claire le projet du révérend

narlêPère Paradis dont nous avons 
déjà plusieurs fois. Nous croyons 
devoir reproduire cet article :

ses mauvais

11 vient de surgir, en la pci sonne 
du révérend Père Paradis, 1111 
émule de M. le curé Labelle. L un i llul 
et l’autre se dévouent à la colonisa- 
de la valiéc de l’Ottawa.

M. le curé Labelle a pris comme 
com-

rascon

femme,
A la sortie de l’audience, les 

deux époux allaient reprendre le 
train de lieux heures pour revenir 
à Arles, lorsque le sieur H. B..., 
exaspéré de la décision du tribunal, 
saisit un marteau qui se trouvait à 
la portée sur le trottoir de la gare 
et en asséna plusieurs coups avec 
sa main, mais de lourd marteau 
lui coupa un doigt et lui meurtrit 
la main ; au troidème coup, la 
malheureuse s’affaissa sur le trot
toir, baignée dans son sang. 11. 
B..., a été aussitôt arrêté et écroué 
à la prison de Tarascon

champ d’opération la région 
pris, entre Vile de Montréal et la 
capitale fédérale; le révérend Père 
Paridis a pris celle qui,de ce point, 
s’étend jusqu’au-delà du lac Ternis 
kamittg Le premier demande que 
chez lui on fasse des chemins de 

; le second insiste à 
domaines on utilise

fer au progrès 
ce que sur ses 
d’abord les routes navigables que 

l'ous deuxla nature y a ouvertes 
méritent bien de la patrie.

Le révérend Père Paradis a mar
qué son apparition sur la scène
publique par la communication aux (suite)
autorités fédérales d’un projet digne j chapitre ii

de M. de Lesseps. | on obtient un produit d’une telle
Oïl sait peut être que sur le haut : umIjvv et tellement varié dans 

de .’Ottawa, on rencontre d’immeil j lions qu’il n’y a pas de maladie ni d 
ses vannes d’eau susceptibles d’y i positions qui puissent leur résister, avei- S^ïïnVmcrc. considéra | M 
ble, si clics Ôtaient reliées 1 une a j valide ou le plus petit enfant, 
l’autre. Pour n’en mentionner que 
deux, nous signalerons le lac Té 

kaming et celui des Sept Lieues, 
que sépare le Long Sault allant du 
premier au second La distance 
entre ces deux lacs est de six milles ; 
la différence entre leurs niveaux 
respectifs est de quarante huit pieds.
Le lac Témiskaming mesure soix- 
ante-et-di:< milles de long. La pro
fondeur y est, en moyenne, de cent 
pieds, et de plusieurs mille pieds 
en certains endroits. Son raccor 
dement parfait avec le lac des Sept 
Lieues offrirait à la navi galion un_ 

d’une centaine de milles à

issancc

“ Des patit
Flottant entre la mort et la vie. ”

Depuis des années, et abandonnés pn • les 
docteurs qui soignaient spécialement ia ma
ladie de Bright et autres maux des rein-, 'lu 
foie, de poitrine, ont été g léris :

Des femmes rendues presque folles:
Par la névralgie, la névrose, pci v.- de 

sommeil et diverses autres maladies parti
culières aux femmes.

mis

Des personnes accablées par le Ru’.'.na

in flam atoire et chronique, ou souffra:. .du 
scrofule 1

De l’érysipèle!
Fluxions rhumatiqnes, impurev du sn 

dyspepsie, indigestion, en un mot de leu _ 
les maladies auxquelles est sujette notre

ug.

frêle nature,
Ont été guéris par les Amers de Houblon; 

on peut en avoir la preuve dans toutes les 
parties du monde connu

nappe
peu près de longueur.

On avait songé d’abord à cons
truire au bas du lac des Sept Lieues 
une digue puissante pour élever 
l'eau au niveau du Témiskaming ; 
cette digue aurait mesuré q - irante 
huit pieds de hauteur et quelques 
centaines de pied de lot. ueur.
L’ct air-' eut coûté au me us un 
demi-ru iilien et aurait cousu ,é un 
danser public.

C’est i n face de ces obsta 
par la nature sur la route d 
grés que
révflé ingénieur. Supprimez, . t il 
dit au g c .reniement, les Crète-' ro- 

qu1 forment les 
rapides supérieurs du Long S
von. abaisserez ainsi de 21 j'c.-. , T1. .... .
9 pouces le niveau du T'èm -ka- Les propriétés de la Dipnthênne 
mij2. Le raccordement de ce lac du Dr N. LaceDe inapiéciables pour 
av' ; celui des bep» Lieues n’o.Tri- j toutes les maladies de la gorge, des 
rail guère alors de difficultés. i bronches et des poumons.

Le problème une fois résolu, a1 Aucune préparations n’égale les 
l’air tout aussi simple que celui : Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
de l’œuf que Colomb fit un jour i pour guérir la dyspepsie des tuber- 
tenir de ho ut sur une table. i eu leux et l’hydropisie.

Le projet du R P. Paradis a été 
communiqué samedi au gouv. mê
me nt sous forme d’un mémoire 
savamment élaboré 
joignons à la foule des pétitionnai 
res, colons, industriels, marchands, 
etc., t;tii en demandent l’adoption^

PETITE GAZETTE

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d'au
cune autr > espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez II. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

i mis
pro

ie R. P. Paradis s’est

cauieu

Les directeurs de pensions, insti 
tuteurs et autres trouveront cons
tamment, au magasin de musique 
de F. Boucher, 158, rue Sparks un 
choix varié de cantates pour distri 
butions de prix, fin d’année, fêtes 
de supérieurs, visite de pasteur et 

Battle Creek, Mich, 31 jan. 1873. ; d’évêque; ainsi qu’une splendide
Messieurs — Ayant souffert pen-j collection de romances françaises 

dant un certain nombre d'ami es spécialement publiées pour 1 en 
d’indigestion et do débilité géi.é S10nn
raie; suivant l’avis de rn.ii. Livres de comptes—Ayant reçu 
médecin je me suis servi d Amers dernièrement un grand lot de livres 
de bouffon et je dois dire qu ils de compte, j’offre de lés vendre à 
m’ont donné un soulagement ores ^(l p0ul. cent meilleur marché qu’à 
qu’immednt. Je suis houleux de pord,naire. Profitez de l’occasion 
pouvoir donner ce témoignage eu el venez fajre une visite à la librai- 
ieur faveur. ne Canadienne-française.

P. C. Guillaume,
No. 455, rue Sussex.

Nous tous

Thos G. Knox

—J. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, roe 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

M. P. C. AICL4IR, Tailleur Mi
litaire, du Broadway d’Ottawa, sera 
toujours heureux de montrer son 
grand et nouvel assortiment des 
plus belles marchandises qui aient 
jamais été importées à Ottawa.

Ceux qui ont habitude de se faire 
habiller à Toronto ou à Montréal, 
économiseront de 40 à 50 pour cent 
en donnant leur commande au 
Broadway.

Trois tailleurs de première 
«lasse sont maintenant employés 
dans cet établissement populaire, 

P. C. Auclair s’étant 
les services de M. F. X.

PIANOS UE1NTZMAN, 
carrés et droits, 

ORGUES-HARMONIUMS 
Bell et Karn,

Tabourets, Couverts de Pianos, 
En vente chez

Wohkman, Bush et Cie,
158. rue Spark”

Pas de humbug—Encore un non 
en faveur de laet M. 

assuré
Malo, le tailleur célèbre de Mon
tréal, au quel il paie un salaire très 
élevé, peut aujourd’hui garantir de 
première classe tout ouvrage fait 
dans son établissement.

On fait une spécialité des habits 
de cérémonie au Magasin Militaire 
Broadway,

183 rue Sparks, Ottawa.

veau témoignage 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex député 
de Kent, reconnaît que cette inesti
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous tes intéressés.

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valéria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Il est absolu
ment nécessaire de se conformer 
strictement aux directions. L’excès 
est nuisible.

P. C. AUCLAIR, Propriétaire.

/

PETJII

FAUTE!
TROISIKM

(.Si

—N’était-ce 
jeune encore, g 
ayant les chexe 
colorées, de gi 
brillants, entiè 
noir ?

—C’est par 
monsieur. Je
connaissez.

L’agent yen 
d’après ses note 
de la dame T 
de Solange, la 
me d’Asnières.

Enchantée de 
monsieur de F 
ger à s’étonner 
rieux, la femme 
conta à Morlot 
vait.

Après avoir 
il ne pouvait 
moindre doute 
Morlot. Il aval 
tude complète.

Cet enfant, 
disant au châtei 
était bien l’enf 
Liénard, l’enfai 
dans la nuit di 

Il n'avait pai 
preuve, i en po 
ceau. Et toute 
à la dernière, 
formant un tou 
de l’ombre l’écl 
n’était, il est vr 
ves morales be 
ductions ; mail 
facile de les trar 
ves matérielles 

Pour cela, se 
police, il n’y a i 
question à post 
où à son frère : 
de la sag'-femm 
née au château 
moment ?

Vingt minu 
quand Morlot 
sur le chemin at 
ne. il se redressa 
son regard iliu 
l’orgueil du trio 

Enfin, s’écria 
rauque, je tiens 

Au bout d’i 
vint tout à couj 
le fit tressaillir 
front s’assombri 

On venait de 
l’éloge du marq 
quise. Au châ 
ge comme à Pi 
cette dernière la 
se et la mère dei 

L’agent de p 
lui une angoiss 

Pensif, les ye 
pononça lentem* 

Est-elle com; 
ou bien, est-vile 
me?

LE D

Le lendemain 
res de l’après-n 
police était de ri 

Après tant vi 
après s’être doni 
pour ne récolter 
tiens, il voyait 
pa ience récorn 
forts couronné-ji 

Iln’était pas 
trace des coupa 
eût été beaucou 
avait découvert 
mais les print 
ont payé pour c 
me.

Et ce n’était [ 
me temps, il vet 
l’enfant de Gra 
vait qu’un mot i 
sation à porter, 
quelques jours, 
double procès c 
qui aurait un in 
sement, l’enfant 
serait rendu à se

Morlot voyait 
réputation que 
bre allait lui ft 
mais dans ses p< 
ses, il n’avait ré’ 
omphe.

Le contentez! 
se dire ; Je suis 
la joie de son 
l'éblouir.

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES

— DU —

“CANADA”
et nu

II

w
p

524 RUE SUSSEX

OTTAWA

ET PLACE DU MARCHE, HULL

On exécute à ces ateliers toutes sortes

D’IMPRESSIONS
TELLES QUE:

Têtes de comptes, 
Mémorandum^,

Cartes d!alfai
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

Traites,
Enveloppes,

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,
Placards,

Lettres funéraires,
Etc., etc, etc

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Déclarai o s sur l illet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparu tioi.s,
Subpoenas,

Affidavits,
Obpositiens. 

Fiat,
Inscriptions,

Etc., etc., etc.

POUR NOTAIRES
Contras de vente,

Contrats de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jngement

POUR HUISSIER
Blancs de Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente
De Saisie,

De Vente,

POUR LES SEC.-TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’électeurs*

LE TOUT

SUR BON PAPIER
ET A DES

BÇL Les ordres envoyés par la Posv. 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.

ABONNEMENTS:
” LE CANADA ” quotidien, par an, $3.00 
‘LE COURRIER DE HULL" hebd., do JUl

Tout abonnement est invariablemeu 
payable d’avance.

La Société de Publicité
PROPRIÉTAIRE.^

i

GLACE ! GLACE !
soussignés, marchands de glace de 
le, avons conclu les arrangements

$5.00 
. 7.50

cette vil 
suivants pour la saison 1884:
Du 1er mai au 30 septembre, 10 lbs. d

la saison..........
. saison..... ........

r jour par mois__

glace par jour pour 
20 lbs par jour j our la 
Au mois, 10 lbs. pi 

do 20 do 
Le tout 
Aucun

1.50
2.25do

ble d’avance.
e au mois non accompagne 

du montant requis, ne sera pris en considé-

(Signé,) J. CHRISTINA Cie.
D N. CHARLEBOIS 
M. LAPOINTE k Cie

Ottawa, 21 mars 1884.

Lo Restaurant “ tpt\ ”
Numéros 13 & 11, Rue ELGIN

Ce restaurant de première clisse n’est 
qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels Toujours à point, huî
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia- 

des soupes aux huîtres et des dîners

P.S.—-Les prix ne sont pas surcharp 
, J. II. SPENCEI

Proprié lire
20 mars 1884

j. a. ro tin a ill ;
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,OtErn.
A toujours à son Etal un 

complet de

Viandes de premier Choix
Telles que BŒUF,

MOUTON,

assortiment

VEAU
AGNEAU,

LARD SALI.
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix gui dcüent toute com} t 

t it ion.
HajTUne visite est sollicitée.
Ottawa, 28 mars 1883

CHAPEAUX !
IODES DU PRINTEMPS.

L’assortiment de Chapeaux est des plus 
complets, et dans

Il NS LES I) lim its (illITS
Venant directement des manufactures,

Cap its de Caouchojc,
Parapluie* 

Ouvrages faits par le# Sau
vages, etc.

H. L. COTE
128, Rue Rideau.
OR. ROBERTSON. L.O.S.

DENTISTE
ollége des dentiste de Phila- 
collége royal des dentistes,

Gradué du collé
delphie 
Toronto

BUREAUX, 25 rue SPARKS 
(En face de l’hôtel Ru 

Dix années d’expérience.
3 mars 1884

ssell.)

1 a

SPRUCINE
pX Une des meilleures prepa

rations offertes jusqr. if 
au public, pour le soulap 
ment immédiat et la gc 
rison de la Toux, du Rh 
de la Bronchite, 

w rouement, de la 
W de toutes les ma

Gorge et des Po 
A vendre par 

50c la bouteille.
B. R.McGALE, Chimiati 

Montré* i

l,Û
“Sri'I"

a Croup 
aladies d

t à 25 et

8

MAGASIN D’HABITS
D'AUTOMNE ET D’HIVER

CHAPEAUX et CASQUES,
est des p us considérables et comprend 

loi îles les nouveautés.

Notre asî-.oiliment est même trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

VENDANT A BON MARCHE.
NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISES
•le toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.
Nos Prix sont des plus Populaires,

VAhlETE PRESQU’INFINIE DE
COLS,

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES,
LiNGE DE CORPS, ktc.

277, RIE WELL1MT N,
C- Gagné et Cie
5 mars, 1883 la

A. PHILIPPE E. PAVET, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUREAU :

Coin lies Rues RIDEAU El SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883. ls

3
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GRAPHIQUES
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maires, 
s de visite,

Billets,
:hè

Traites,
Enveloppes,

IS,

Placards,
Lettres funéraires,

R AVOCATS

•illet,
plaidoyer,

icerms,
/Ulidavits,

übpositions.
Fiat,

Inscription»,
etc.

)T AIRES

let,

tances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

les Commissaires

animation, 
ie après jugement

UISSIER
! Vente

De Saisie,
De Vente,

•TRESORIERS

abétique d’électeurs.

OUT

PAPIER
DES
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ivoyés par la Post# 
m toute spéciale et
ai.
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PASTILLES t ' 1CQ0ELSiropJ

>TA6HKAd CHLOHA1 
Le reBAir hârvlfltie farQUINALARCÜII Mctieiuentre les

Aoifflddlltf. L>. 
Afhtàei, Crney. Ar.gm.

5all\af»#D man.Ferrugineux
CHLORATE ^POTASSECe Sirop remplace le Vin et 

1rs Elixirs dans le cas où leur usage 
g-4sente quelques difficultés, soit à 
mise du jeune âge, soit par suite 
Je l’état d’irritation du malade.

CONTRE
ANÉMIE, la CHLOROSE, 
PAUVRETÉ do SANG, 
SUITES de COUCHES, 

MAUVAISES DIGESTIONS.
•dpositslmèÇuéûeo : D' Ed. MORIN & C«\ 

fbsroarlfDa-Clitmtstee. 114 m Saut-Jus.

Sel. Di es» rMOLW'.Vf

,.7ïïXï»: K»*S:
J Ht.ich. b'nlhei Bftyr >»*. IM murauni,,
, PuU-H'1 <!■ PtIWVt œt
i . , . AzirLIX» OICOUBL «eut li- eadlca 

• 'll Ut lr l-tH* I# <lrr.it it«l n.ropte. 
r A fti" tM-oi iin«tieu*»« 
iCHE r <« !, GORQFt» '* ti ' JCH 

t.or.4/1» W» ,$#!//•< k. I/•.*<}umtiiirtr 1er Irrl- 
tnt'.r*# if» A •'•'nitl'ilrt 'lu l'hnrqur M du 
l a <*r iMire «ont «urprfu»nt.a.

h e, I » ploi .l(>.PA8TlT.LfcS f.lCOUEL, le 
r,«t*" .in"mine. « >-i»*-»,. suis- t" u' i-rr-

j *'t'-" ,f*r- lion*. p-n1 • ' ,,iein;i
q ► 1 ■ ' • '»•« A • ln *|(e
i,..::.
j MHS A I
TOOtoJ

t
GICO0EL. Il-*U* I*' '4 *4,r Mirent PUIS

:tŒ3œ3r.tr3crm[3nDDx
itoiit'**• Qtitii"'' h'Eli MORMAC* ôU.rM-JtWL

Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal..

Arrive à Ottawa.

vl
• v-

Chemin de 1er Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA A MONTREAL
A rraiiremenl* il’liiver* 
meafiaut JLuudi, 24 Dec. 18D3.

Les trains circulent d’après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
sur l’heure d’Ottawa.

à?
N =

PAUL T. C. DUMAIS,ElPOSmra il PARIS 1B7S
HOlta CONCOURS

a.1” ASTHME Arpenteur de In Puissance et de la 
Province de Québec.Par la POUDRE du

Dr Cléry Explorations et arpentages faits à la de
ride des propriétaires de limites, de 

fermes et de terrains miniers, ainsi que 
plans et journal d’nrpemag** (Field Looks). 

Bureau : 23 rue de l’Eglise, Ottawa.

Utilitaires i Québec : D'Ed. MORIN & G1*.

M. C. O Dacier a ces meuteines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

VIEUX DE 54 ANS
JOS. SENEGAL.

Entrepreneur de Pompes FunèbresL’Elixib B&r 265 et 261
K.UK D 4 1.110 UNIE:, 

OTTAWA,
A l'établissement te plus grand et le 

plus complet de la province 
d'Ontario.

Végétal Balsamique

N. H. DOWNS
Le seul établissement de ce genre 

■ .s la ville où vous pouvez roua 
procurer tout ce qui est nécessaire 

r le décor des chambres funôbr 
ies personnes donnant leur com
mies au moins DEUX HEURES 

avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
serout servies à point.

Un barbie 
engagé

A subi une épreuve de CINQUANTE 
QUATRE ANS, et a été reconnu comme h 
meilleur remède contre les P°L

Rhume*, la Toux, la Coque
luche et toute* le* maladie* 

de# Poumon*.

r de première classe est 
pour 1 usage des demandes. 

tUÈT Un peut SAdri sser chez M. 
Sénécal la nr.it comme le jour.

PRIX
25 cts. et 41.00 la Beutellle.

VENDU PARTOUT, cl par
U. O. DACIER, Ottawa.

H ma* lan NOUVEAU MAGASIN111
J PEINTURE, TAPISSERIE, VIT ES 

ET DE DECGRAlI'Ur 
No. 20S, K ne 11ALII01IME, OttawaPour les meilleures ferronneries à bon mar

ché, allez cuez.
TKNtJ PAH

McDougall &cuznek
Le plus ancien magasin de ce genre k 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin èe la rue Duke,
CHAT DI ERES, OTTAWA,

GEO. FH IL BERT
2r*roprié taire

M. GEO. PHILBERT. se charge 
commun ie que l’on voudra bien lui 
Prix très mudéiôs et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam
pagne .-ont prie» d’aller lui rendre une 
visite avant d’acheter ail curs.

de toute 
donner.

Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL & CUZNER
31 oetelrre ISM. la GEO. PHILBERT,

H08, RUE D IL1JOUSTE.
Il «r. 1814.

Piules de Noix Longues Corn:osée:
0m.ne WcOALi

Reoomerte»

Sirop des Enfants du Dr Goderre
Co si~un est prépa 

S&ffâfys'ïtis. x rée a; ce Vanproba* 
lion de ..rofenseurs 
de i’ E t.le de Méde 

ÇvZ . c‘ne de Obirui*
f.ti Montréal, 
y - • i de Médee-. 
<">* i i'Umversitf

8®?v'oliùge

Pour la guér.- 
son certaine d 
toutes les aflet 
lions bilieuse- 
torpeur du toit

frr
maux u

étourdisseme 
et de toutes 

le mauvais fonctionu-

* MîCALt-

mr&é:nil
'.et

riises causés par 
de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommande» 
mme étant un des plus sûrs et des plu 

efficaces remèdes contre les maladies 
haut mentionnées. Elles ne contienne.' 
pas de mercure ni aucune de ses prépaiu» 
lions. Tout en étant un puissant pnrgati: 
pouvant être administré dans n’impon 
quel cas, elles ne contiennent aucune •; 
ces substances délétères qui pourraient - 
rendre préjudiciables à la santé des enfau. 
ou des personnes âgées. Les Pilules 
Noix Longues Composées, de Mc Gale, sor 
préparées avec soin, avec un extrait coi. 
centré, tiré de la noix longue et combin 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang narn 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

B. E. MeSALE, Chimiste, 
Montrée 

U

ie sirop des en* 
f .rts ei't auperieui 
à tontes les prépa» 
rations calmantes 
offertes

mmeffi K
aux raôret 
té de leun 

avec la plut 
dans les ca 
Dyssenteric* 

insomnie, Toux

de famille iioi 
enfa

nserver ia santpour conserver ia 
il peut être donné 

e aux enfants 
e. Diarrhée,

Kûurae, uoquetuche, etc.
Demandez le Siuop du Dr Goderbs et 

n'en achetez point d’autre.
par tout le Canada et les Etatr

nts ; il peu 
ide confiance 

suivants : Coliqui 
Dentition doulou 
Rhume, Coqueluche,

En

25 €1*. LA BOUTEILLE,
Seul Drupneiaire,

B. E. McGALE, Chimiste.
Mont?

PRIX,

1883. laIMS

VÉRITABLE ELIXIR du D" GUILLIE
TONIQUE ANTI-GLAIREUX & ANTI-BIIIUUX

Préparé par O-A-CSS-E, Pharmacien, seul Propriétaire
9. Rue de Grenclle-Sulnt-Oermain, PARIS

CAGE, • un .le» mv-Iicammits les
Purgatifi't i mo Dépuratif.

f det tccours uiédicnu.r et

I.'Élljcir de Huiltié, prépa 
efflcaoM, les plus utiles, les plus ocoiv 

Il est surtout utile 
à lu dusse ouvrière i\ laquelle il épargne des

/ ÉLIXIR QUILLIÉ -sf Toujours

pimré pm PAUL

Mril.vini de eomr i
is eonsidv: • t» de iii' àicauii'nts.

....... e. il est utile qu'un
r Ju jour OÙ on en fait

în. e ,-07’me J la “r 'us estrfm1 mme Purgatif, il est toniq r en même temps 
qu rafraîchissant. Il aide et corr jia toutes les

Une expérience de plus de SOIXANTE ANNÉES a dvm. nt 
préparé l'ai- PAUL GAGE, était d’une cfflcneii- • u

FIÈVRES PALUDÉENNES. I. CHOLÉRA. U FIÈVRE JAUNE, In DYSSENTERIE, 
lw AFFECTIONS GOU TTEUSES - RHUMATISMALES 

ENFANTS, il" FOIE ■

■V que ' IXtjcir units'
aitVsl aille iiinuv les

dan- lo MALADIES «U* FEMMES,
Cv Sro^art, qii est ua véritable Traité de X# • -t quelle, est jo oie à fiiq.. boat.-ill • « Véritable ELIXIR *i JILL1Ê

Oénos’taires à QUÉBEC : /*’ F.tl. Jlorin A1 P "' c i"-'-,

LES CELEBRES CHARS PALAIS

CALUMET. LACHINE El CARILLON
Trois des plus riches chars en Anurique, 

sont attaches aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Kaint-Jea.1. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m—-Train express direct pour Perth 
Brock ville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest vià chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Bufialo et 
tous les points à l’ouest vià 
U & B. R. R.

12.20 p.m—Express pour Pembroke, North
Bay et ious les points du 
haut Ottawa, se reliant à North 
Bay avec le train mixte de 
Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

4.20 p.m —Trains express de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke H tout s les stations in- 
1..; n.«-«!i u-s. faisant connection 

!.. |i, ci u C irlvtnn avec 
le trams mixte pour tLuckvne 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pouv » erlh, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest vià G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations «.onuernaul 
les passagers, s’adresse*- au bureau des 
billets.

ser .36 RUE EEtitN.
GEO. W. HIBBARD, 

AssisUnt-Agent-Génèral des Passagers.
ARCHER BaKER,

Siirmiendaat-géeéral.
W.G. YANHORNK,

AdeÛHistratetLr-géaéraJ.

CHAS DESJARDINS
No. 7 RUE ELGIN,

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V 1 E et contre le FE U,

Cité et District d’Ottawa.
oeurACRiKS RimfctxNTftES :

La Citizens, DE MONTRÉAI 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phœnix,

do
do

Capital et Actif Réunis
au delà de

■m. $40,000,000 -m

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER do 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues 
gent et sur marge.

EMPRUNTS négociée po 
Corporations Municipales e 
briq- es «t Eglises à des coi 
avantageuses. Taux d'intérêt

pour ar-

our Particuliers, 
it Scolaires, Fa- 

ndition» très 
. réduits :

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES
tage à correspondre av„*e

capitalistes troeveront lemrtavan-

M. Chas Desiardins,
Block <le l’ketel Kii#sell^rnc 

Spark*, Ottawa.

de Cemmerce et Dreits d’AuteurMarques <
enregistrés.

lan

McVEITY L DESROUIERS
AVOCATS

56 RUE SPARKS, Ottawa
ARGENT A PRÊTER.

M. Ernest Desrosiers suivra les eeurs du 
district d'Ottawa.

11 fér. 1884 la

Bonnes nonrelles pour HnllEh bien, non, ni ce contente
ment, ni cette joie n’étaient com
plets. Morlot avait longuement 
réfléchi, médité et il était sous 
le coup d’une grande perplexité. 
Au lieu de rentrer à Paris avec 
l’air superbe d’un triomphateur, 
il était soucieux et plus sombre 
qu'il ne l’avait jamais été.

Homme du devoir, ce qu’il 
avait à faire était tout tracé ; 
mais devant lui se dressait une 
femme jeune et belle, la mar
quise de Coulange, la protectri
ce des pauvres, des orphelins, 
de tous les déshérités, dont par
tout, à Coulange, à Mieran et 
ailleurs, le nom était acclamé et 
béni.

Et en face de cette appari
tion, qu’il essayait vainement 
de repousser, l’agent de police 
restait indécis, ayant d’un côté 
le devoir impérieux qui le pous
sait, de l’autre une terreur in
connue qui s’emparait de lui et 
l’arrêtait.

A chaque instant, il répétait :
Est-elle coupable ? Est-elle 

victime ?
Il s’étonnait de sentir en lui 

de la pitié pour cette jeune fem
me riche, qu’il n’avait jamais 
vue, une pitié assez grande pour 
le rendre hésitant et empêcb >r 
de parler trop haut, une voix 
intérieure qui lui disait : Ga- 
briellèVpouffre, tu dois lui rendre 
son enfant, tu l’as promis !

Quand, avant de rentrer chez 
lui, Morlot passa devant la pré
fecture de police, il s’arrêta et 
resta un moment immobile, les 
yeux mornes, ayant l’air de rê
ver.

FEUILLETON
Je vendrai mes huîtres d’ici jus

qu’après le carême pour 35 centins 
la pinte. E D. Seguin.

Bloc Poulin, rue Principale.FAUTE ET CRIME
PAS DE HUMBUG !

TROISIEME PARTIE
La Valeria continue d’obérer des cures 

étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chute des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vient 
d’être expédié ù MM. i aviolette et Nelso >, 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M Girouaid, 
ex-député de Kent, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

I Suite)

—N’était-ce pas une femme 
jeune encore, grande, assez jolie, 
ayant les chexeux noirs,les joues 
colorées, de grends yeux très 
brillants, entièrement vêtue de 
noir ?

—C’est parfaitement cela, 
monsieur. Je vois que vous la 
connaissez.

L’agent venait de retracer, 
d’après ses notes, le signalement 
de la dame Trélat, c’est à-dire 
de Solange, la complice du cri
me d’Asnières.

Enchantée de causer avec un 
monsieur de Paris, et sans son
ger à s’étonner qu’il fût si cu
rieux, la femme du jardinier ra
conta à Morlot tout ce qu’elle sa
vait.

Bouctouchc, N.B., 4 janvier 1884.
MM. I.aviolctte et Nelson, 

Pharmacie
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer G ou 
12 boîtes de la Valeria. J’en ai fait usage 
d’une boîte et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant cto témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur

VaiLKRJA.

Votre tout dévoué,
G. A. Giroüard, 

Ex-député de

La Valena a déjà obtenu un débit im
mense. Les commandes arrivent de tou
tes les parties du Canada et des Etats-l nis. 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous les pharmaciens.

Kent.

Après avoir entendu ce récit, 
il ne pouvait plus exister le 
moindre doute dans l’esprit de 
Morlot. Il avait acquis la certi
tude complète.

Cet enfant, qui était né, soi- 
disant au château de Coulange, 
était bien l’enfant de Gabrielle 
Liénard, l’enfant volé à Asnières 
dans la nuit du 10 au 20 août

Il n’avait pas seulement une 
preuve, i en possédait un mon
ceau. Et toutes, de la première 
à la dernière, liées ensemble, 
formant un tout faisaient sortir 
de l’ombre l’éclatante vérité. Ce 
n’était, il est vrai, que des preu
ves morales basées sur des sé 
ductions ; mais comme il était 
facile de les transformer en preu
ves matérielles !

Pour cela, se disait l’agen^de 
police, il n’y a que cette simple 
question à poser à la marquise 
où à son frère : Quel est le nom 
de la sag'--femme qui a été ame
née au chateau de Coulange au 
moment ?

Vingt minutes pins tard, 
quand Morlot se retrouva seul 
sur le chemin au bord de la Mar
ne, il se redressa fièrement. Dans 
son regard illuminé, il y avait 
l’orgueil du triomphe. j

Enfin, s’écria-t-il d’une voix 
rauque, je tiens les coupables.

Au bout d’un instant, il lui 
vint tout à coup une pensée qui 
le fit tressaillir, et aussitôt son 
front s’assombrit,

On venait de lui faire encore 
l’éloge du marquis et de la mar
quise. Au châieau de Coulan
ge comme à Paris, on appelait 
cette dernière la bonne marqui
se et la mère des malheureux.

L’agent de police sentait en 
lui une angoisse inexprimable.

Pensif, les yeux fixés à terre, 
pononça lentement ces mots :

Est-elle complice du crime 
ou bien, est-vile aussi une victi
me?

ft&En vente chee C. O. Dacier, 

pharmacien, rue Sussex, Ottawa.

AU CLERGE

mWl PLATING WORKS
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES.

CALICES,
PA TE NES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS, 

Et autres ornements d’autels.

—Non. murmura-t-il, pas en-

Et il poursuivit son chemin.
Maintenant, cet homme intè

gre et juste, qui n’avait jamais 
transigé avec sa conscience, ce 
lutteur acharné contre le mal, 
cet homme avait des scrupules 
pour accomplir son devoir, com
me un au re pour commettre 
mauvaise action.

C’est dans cette situation, 
aya it dans la tête toutes sortes 
de pensées ^confuses et contra
dictoires, qui se heurtaient tu
multueusement,qu’il arriva chez 
lui.

Il embrassa sa femme silen
cieusement, mit sa canne dans 
un coin, accrocha son chapeau à 
une patère, et s’assit sans avoir 
prononcé une parole.

Mélanie le regardait avec sur
prise. Elle s’était assise à côté 
de lui, mais elle n’osait pas l’in
terroger.

Cependant, an bout d’un ins
tant, il lui dit :

—Ce sont de bons parents, 
Blaisois de Coulange ; ils m’ont 
fait une véritable tête. J’ai cou
ché à Miéran et j’y ai déjeuné 
ce matin. La famille va bien, 
toutes les personnes que j’ai 
vues m’ont demandé de tes nou
velles.

—Sous ce rapport, tu es satis
fait de ton voyage 1

—Très-satisfait.
- -Et., pour le reste ? l’interro- 

gea-t-elle d’une voiz hésitante.
Il garda le silence.
—Ainsi, reprit-elle, c’est enco

re une déception.
Morlot fit un mouvement 

brusque. Puis, la regardant avec 
un air singulier

—Mélanie, dit-il lentement, 
Gabrielle n’a pas été trompée 
par son cœur ; c’est bien son fils 
l’enfant volé à Asnières, qui 
porte le nom d’Eugène de Cou- 
ange.
• Mélanie parut interdite.

—Es-tu sûr, mon ami, es-tu 
bien sûr ? balbutia-t-elle.

—Comme je suis sûr que c’est 
en ce moment le jour qui nous 
éclair e.

—-Ainsi, tu as des preuves? '
—Des preuves, j’en ai trop et 

elles sont accablantes, terribles.
Sons leur poids, continua-t-il 

avec un accent étrange, moi-mê- 
e, je suis comme écrasé. Ecou
te : j’ai vu l’acte de naissanee de 
l’enfant, il est bien dit que l’en
fant est né du marquis et de la 
marquise de Coulange. Cette 
déclaration constitue déjà, à el
le seule un petit crime qui vau
dra à son auteur un certain nom
bre d’années de travaux for
cés.

core.

Calices et Ciboires rlorfs nu 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. GARROW,
170, RUE SPARK#

Ottawa, 29 janvier 1883.

une
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CHEMIN DE FER

“CANADA nmw
LA

VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MOÜTBEAL
Et tous les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.
ces

CONVOIS a PASSAGERS i 
Tous Les J ours

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Pr ivinces maritimes, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New- 
York.

A partir du lundi.19, 
culeront comme suit ■

i

Nov. 1883. lealtrainsloir-

Arïïf!$5 
8.20

LE DEVOIR
Montréal.ut d'Ottawa.Le lendemain, vers deux heu

res de l’après-midi, l’agent de 
police était de retour à Paris.

Après tant vaines recherches 
après s’être donné tant de peine 
pour ne récolter que des décep
tions, il voyait enfin sa longue 
pa ience récompensée et ses ef
forts couronné jde succès.

Il n’était pas seulement sur la 
trace des coupables, ce qui déjà 
eût été beaucoup pour lui, il les 
avait découverts, non pas tous, 
mais les principaux ceux qui 
ont payé pour commettre le cri
me.

Pr’t de Montréal. Arr. A Ottawa. 
12.20 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direo- 
ont à Aïontréal, a.ns changement de chars 

îotive et indépeud mutent de tous les 
us du Grand Tronc. 
ia Quittant Ottawa à 8 heures du 

Coteau avec le 
et toutes les 
♦ve à Toronto 

je train partant d’Üt- 
accorde à la 
oal avec l’ei

ni ae iocorn 
autres trail

Les trains quittai 
matin se raccorde

reel pour Toionto 
ona intermédiaires qui arr 
heures du soir, Le train

matin

àîo
tawa à 4.50

nuit par le 
tit-Albans à

dii

Static
ire à Montréal avec l’express de 
le Vermont Central arrivant à 

10.40 p.m., Burlingtor 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White 
Junction 2.55 a.m., Concord 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashu

avtntur

ton 12.1C 
Rivei 

5.35 a.m., 
6.55 a.m.

raccorde à
ns pour Worcester, Providence et 
points sur le N. Y. à N. E. R. R’s. 

train partant de Montréal à 8.45 du 
se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York v.û 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.0Ô p.m. 
vià Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

a avec les
WEt ce n’était pas tout : en mê

me temps, il venait de retrouver 
l’enfant de Gabrielle. Il n’a
vait qu’un mot à dire, une accu
sation à porter, et au bout de 
quelques jours, à la suite d’un 
double procès civil et criminel, 
qui aurait un immense retentis
sement, l’enfant volé à Asnisres 
serait rendu à sa mère.

Morlot voyait tout cela, et la 
réputation que cette cause célè
bre allait lui faire. Certes, ja
mais dans ses pensées ambitieu
ses, il n’avait révê un pareil tri
omphe.

Le contentement de pouvoir 
se dire : Je suis habile, adioit, et 
la joie de son succès devaient 
l'éblouir.

led
matin

Spring-

ii
CHtffllN DE PREMIERE CLASSE

ET RAILS NEUFS EN ACIER 
Lee paeaag rs pour le Sud et l’est changent de 

chars a la gare Bonaventure a A ontréal oit leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepaasag r ait à a en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en

. es bilb ts et tout autre renseignement pet 
vent êt e obtenus aux bureaux du Grand Tronv 

•i oparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.
Le départ et l’arrivée des trains sont 

réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec
Theure d*Ottawa.

D. 0. LINSLSY,
Halle d’Ollwe «*e premiere 

qualité* pour brûler, » v en
tire au galion, citez N. A. 
bavard, rue Balhoueie.

E. 0. WINNIE,
Agent gén. des MUMUUpn. 

•ttftwa* lSNev. I68S. tea.

J ..... ... ' i,-riirfiiinfW' t jirrâi

'

D*
< LE CANADA, 3 Avril 1884
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EdL Hebdomanair

LA 80111

LE C

Ottawa et

QUESTIC

LA

La session fn 
prochaine, oi 
le jour de 
la question 
hier dans le 
Chambre. Le 
était d’avis qi 
jeudi prochain 
cette opinion, 
plus juste, biei 
tains égards ir 
matière.

Que resle-t il 
Rien, ou prett 
que la gauche 
tion, il ne saur 
Or, l’oppositioi 
sée à prolonge] 
vaux parlemen 
M. Blake aurai 
laissait le chan 
du moment qu 
à renvoyer le b 
prochaine—ce 
dée. Ou ne voi 
pour que les Cl 
nues plus longi

La Chambri 
pour sa part, n 
prolonger inuti 
ses labeurs. E 
une partie de 5 

et la besogne ( 
près seule su 
Comme cette 
très peu de cho 
de l’indemnité 
Québec, la sessi 
raisonnabiemet 
l’on a lieu de c 
fini dans que 
évidemment l’i 
nement, puisqu 
siéger demain,

LE PRIN

La mor: pré 
Léopold, dont 
ront heu dema 
une impression 
en quelque sor 
que l’état r. 
Altesse Royale 
un malheur, et 
pathise avec la 
royale.

Ici, en Canai 
ral. et les drap 
mât depuis din 
tous les édifice 
Angleterre mê

La populatio 
lieu lier, se raj 
vivement, à c 
jour que le p, 
cette ville il y . 
que où son be 
de Lome, rési 
comme gou /ei 
nada.

Il y a une et 
dans le fait qi 
fils rie la reine 
cette mort fai 
d’années après 
de l’impératri 
mort tragique 
l’Angleterre ei

Comme 011 1 
ex-impératrice 
aller offrir se 
reine, lundi 
ainsi de la ma 
Ja plus frança

6e ann

A BON?LISTE des VEMàL’EM PIANO'Harmoniums,I>e meubles et ménagés pen
dant le moi» d’atiil, par 

A. 1$. Macdonald.
Lundi, 7—170 rue Metcalfe 
Mardi, 8—88 rue Slater 
Lundi, 14—83 rue O’Connor 
Mardi, 15—305 rue Besserer 
Mercredi, 16—127 rue Stewart 
Lundi, 21—197 rue Nepean 
Mardi, 22—113 rue Metcalfe 
Vendredi, 25—414 rue Slater

CARTE
Je m'occuperai avec soin des ventes de 

ménagea dans les résidences privées, de 
ventes de terie et marchandises eu général 
pendant la aaiaon qui commence.

La Propriété Foncière
dans la ville et dnns lea faubourg sera 

nt et à propos, 
causés par in- 

cousignation. 
A. B. MACDONALD, 

Encanteur de la Reine, No. 9, rue Elgin.
3 avril 1884

WILLIAMS DE TORONTO.UXBRIDGE ET THOMAS.
A VEUDHE,

COAT::)ITIO 1ST» TRES PAOILBS.

E. W. MARTIN & SOIT )
:e« BUE BIBEAU, OTTAWA.

I.A COMPAGNIE DiU

ï1 il P
fl

annoncée economiquem 
Evaluation des dommages 
cendie. Avances faites sur REGLEMENT DES TERRES

La coo pugnie oflr des terres -‘ans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 
cô.é du chemin du 1er, le long de ia ligne principale, dans letud du Manitoba, a

$3.50 PAR ACREM. A. DONALDSON et p us avec les conditions qui demandent !a culture de ces terres.
Une (.imuiution de $1.25 a $?!.5<> par acre se a faite aux acheté rs qui 

voudront cultiver: selon le prix j ayé i our les terres, elle sera accordée à de certaines 
coi dilions. Lu Compagnie offre aus i des terres sans conditions d’établissement ou 
.■e culture.

vient d’ouvrir, à Ottawa, 12G rue Cathcart, 
une fabrique de

Faiine préparée de première paillé
LES SECTIONS RESERVEES

le long de la ligne jrincipale, c’est-à-dire les sections impaires et numérotées, dans 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant oéertes à des cond lions avan
tageuses, aux personnes qui sont prèles à ■ ntreprendre immédiatement leur culture.

Cette cé:èbre farine préparée est un arti
cle sans r val pour donner une pût;des plus 
nourrissantes et des plus saiues.

Les ménagères feront une économie de 
de 20 pour cent en s'en servant pour leurs 
patisseries, pareequ’il faut moins de beurre 
et d’œufs.

Demandez la à voire épicier.
Ottawa, 31 mars 1884

CONDITIONS DK PAIEMENT :
Les acheteurs pour ont payer un sixième comptait et la balance en cinq paie

ments annuels avec i1 lérêt à six p ur cent par année payable d’avance.
Les personnes qui achèteront de -1 rres sans la condition île les culVver recevront 

un a te translatif <ie propriété, au uaips de l’achat, si le paiement est fait en «-ntier.
Des paiements peuvent être fui s eu débentures garanties parles terres concédées, 

qu seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur valei r au pa>r, avec l’intéiôt 
Ces bt ns peuvent être obtenu sur demande, à la Banque de Mo tréal, Mont

réal, ou à aucune de ses agences
Pour les prix et pour les condition- de la vente on pourra obtenir des informa

tions au sujet dt la vente des terres, en s’adressant à .JOHN MrTAVISII, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

3m

Ü
Par ordre du Bureau

CH 4 BLES D B INB WATER,
Secretaire.DES SOUMISSIONS cachetées adressées 

au soussigné, et portant la sus 
Soumission pour Apprbvisionnem 

Sauvages,” seront reçues à ce bureau jus
qu'à midi de JEUDI, le 1er MAI, 1884, p-, ur 
la livraison des approvisionn m nta ordi
naires deg Sauvages, tous droits payés, au 
Manitoba et dans les Ti rritoirés du Nord- 
Ouest. (.’es approvisionne monta consistent 
en farine, lard séché, épiceries, tournions, 
ficelle, bœufs, vaches, 
mer.ta aratoires 

On pourra 
missio'- et les

Montréal, 10 février 1884.—6m-5fs
cnption 
ents des

Grande Vente à Sacrifice
----- de-------

P08CBLMIE VAISSELLEtaureaux, mstru-
., outils, etc., etc 

obtenir dus formules de 
détails relatifs ù ces approvi

sionnements en s'adressât!r au soussigné, 
eu au Commissaire des Affaires des Sau- 

ina, ou au Bureau desRé la ET VERRERIEvages à 
gea, Winmp g.

Les soumissions 
i ha que catégorie 

ur tous les effe

peuvent êtie faites pour 
d'effets séparera -nt, ou 
ts mentionnés dans la

Tont «loit ctre vendu au prix contant afin «le faire place 
pour les nouvelles march an dises «In prinlenip-t «gui nous 
vleniient„«l’Europe.

Viiaone soumission devra être accom 
gnée d'un 
canadien.ie 
du montant 
toba, et dix 
missions poi 
lequel cnôq 
sioii'.airo 
dsman c

remis s

la somme tôt 
effets qu' 
cher à le

chèque accepté | ar une banque 
pour iu moins cinq pourcent 
des soumi-si' ns pour le Mani- 
pour cent du montant des sou- 
îr les Terri.oires du Nord-Uuef-t, 
• c sen confisqué si œ oumis- 

r fuse de signer le contrat sur 
de ce far?, ou s’il n’accomplit 

serv ce entrepiis. Le chèque s ra 
i la soumission n’est pas accepté'. 

es soumissionnaires sont requis de faire 
île de la valeur en argent des 

ils offrent de f urnir, et de 
urs soumissions, car sans cela elles 

recevront aucune considération 
a soumission po r le bœuf doit former 
soumission distincte ; s’il y est meution- 

aucun autre article elle ne sera pas re-

€. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1884

NOUVELLE MANUFACTURE EICÂÏ ri III,il!
JI.IOUTERIEjjnô'

MAISONS DE VALEURLe département ne s'obli 
la plus basse ni aucune de

ige pas d’accepter 
‘S soumissions.

[Les journaux ne doivent pas insérer cet
te annonce sans un ordre spécial de ce Dé
partement, par l’entremise de l'imprimeur 
de la Reine.]

L. VA NK OUGHNET.
Sous-surintendant Général des 

Affaires des Sauvages. 
Dept. des Affaires des Sauvages.

Ottawa, 19 mars, 1884.

Bloc de l'IIotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

M. C. H. DOÜCET a tra 
lier d’orfôverie du m 
M. Laporte au bloc 
il exécutera
co mande t__
reillcs, Anneaux, 
en or et en argent 
et à très bas prix.

Suite «le MAISONS en Briques
SUR LA ROE CLARENCE. 

lôT* Seront offertes séparément ou réunies.
usporté son ate- 

agasin de bijouterie de 
Russell, rue Sparks, et 

sous le plus court délai toi 
telle que bagues. Boucles d’O- 

Epingles, Chaînes, Croix 
Tourt ouvrages gar 
Une visite est sollici

J’ai reçu instruction de vendre à l'encan 
sur les lieux, rue Clarence, les qu 
cellentes maisons en bricue, conn es sous 
le nom de Terrasse Mausdan, rue Clarence.
Le Mu-i <li, 1er Avril proeliaiu,

A midi.

atres ex-

C. H. DO U CET,
Propriétaire Conditions faciles 

le jour d< 
feront la

niions taciles qui seront annoncées 
de la vente ou données à ceux qui en 

demande au bureau du soussigné.

'V 2 flév. 81
iHÜ nuancesi 

bureau d9 AMERS CA mAD1ENS
l. C. W. MUAIG.Ce trésor des D 

sic des
yspeptiques guérit, outre 
Tuberculiux ou proitri- 

vralgies, les 
s du Foie et 

Rhumatis-

la Dyspep
naires, les indigestions, les 
Débilités générales, les maladies du 
des Reins, les hydropisics et les

NéSOUMISSIONS.
DES soumissions cachetées, portant la 

suscription “ Provisions et Eclairage p 
la Police à cheval,” et adressées 
rablc Président de Conseil Privé, Ottawa, 
seront reçues jusqu’à midi de Jeudi, le Ici 
Mai.

L. A. Olivier
AVOCAT.DIPHTHERIA E

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

m* ARGENT-A PRETER
Ottawa, 3 janvier 1883.

Des formules imprimées 
contenant tousles renscignemcn 
niant aux articles et les qualités 

t fournies par le soussigné.
On ne recevra que es soumissons qui se

ront faites sur ccs formules imprimées.
Le département ne s’engage pas d'accc 

ter la plus basse ui aucune des soumissio 
Chaque soumission devra être accompa

gnée d’un chèque “accepté” par une ban
que canadienne, pour une somme “égale à 
aix pour cent” uu tota de soumission, le
quel chèque sera confisqué si la personne 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si elle néglige de compléter le 
service entrepris. Si la souin ssion u’est pas 
acceptée le chèque «era remis.

11 ne sera rien payé aux journaux 
bliront ce-te annonce sans y avoir 
bord autorisés.

de soumis

requises, ANTf-DlFHTHEHITlQlJE
Spécifique contre la Diphthcrie et 

autres maux de gage 
■ meilleur pour guérir la consomp- 
à sa première période, la brun

it chronique et les rhu
LA DIPHTHER1E VAINCUE !

Rien n’est 
tion ou ; 
chite aigue e AVIS PUPLIC est donné par le présent 

qu’une demande sera faite au Parlement, à 
sa prochaine session, pour obtenir un acte 
constituant la Compagnie du chemin de 
fer de Vaudreuil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISAILLON & 

BROSSE AU, 
Avocats des requérants.

Montréal, 14 novembre 1883.

Aux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, ou a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L’expérience de plus 
le dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l’inven
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité viaiment éton- 

de ce remède.
Préparé par le

qui pu- 
été d’a-

FRED. WHITE,
Contrôleur. NDR N. LACERTE,

LEVIS, P. Q.
Ottawa, 17 Mars 1884 as

ü 03.Prix : 50 cts., la bouteille. En vente 
chez tous les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ
LE soussigné rec 

Avril prochain, des 
de ceux qui désir 
du passagH d'eau sur la riv 
entr le village de Saint-Tho 
dans le comté de Prescott, pi 
tario, et Montebello, dans le

ments approuvés par 
3 Mars courant, et dont on peut obtenir d s 
copies en en faisant la demande au soussi
gné, ou à M. Battle, Ecr., Percepteur du 
Revenu de l'Intérieur, à Ottawa 

n doit être

vra j squ’au Mardi, 8 
soumissions de la part 

eront obtenir le privilege 
1ère Ottawa, 

d'Alfred 
d'On 

c mté u’Ot- 
Quéi ec, su jet aux règle- 
iar arrêté du Cons- il le

Examens du Service Civil
prochains examenn» des aspirants 
ice civil commenceront MARDI, le 

mai, et les demandes d'admis
sion seront reçues jusqu’au 1er avril; les 
formules nécessaires seront alors expédiées 
et devront être renvoyées, dûment rempli-s, 
avant le 15. Ces examens auront lieu dans 
les cités de Charlottetown, Halifax, Sa nt- 
Jean, N. B., Québec, Montréal, Ottawa, 
Kingston, Toronto, Hamilton, London. 
Winnipeg et Victoria, C B , en conformité 
de l’article 6 de l’Acte du Service Civil du 
Canada,

L’examen pour avancement commencera 
lundi, le 19e jour de mai, et -es candidats 
éligibles devront donner leurs noms aux 
sous-chefs de leurs divers départ- ments, qui 

Conseil des Examina-

Par ordre,
P. LeSÜEÜR,

Ex. et Secrétaire S. C,

IJiZEAlt A LABIE,
71 Rue Bolton, Ottawa LES 

au servi 
13e jour

4 janvier 1884rovince VAUX CUIUMUProvince de

mis ions adressées au soussigné et 
“ Soumissions pour chevaux ” se- 

reçues jusqu’au 15 Avril prochain, 
pour fournir ics chevaux et conducteurs 
wagon» et chariots, requis pour l'ai rosage 
des rues, et le transport du bois pour l’an
née courante.

On peut voir les coéditions du contrat en 
s’adressant au bureau de l'Ingénieur de la

Dps sou 
endossées

Obü accompagnée 
une banque fai 
Ottawa, equiva- 

ontrat pour une année, 
soumission serait acceptée ce 

chèque sera déposé en accomptc sur le loyer 
de la première année. Les chèques accom
pagnant les soumissions qui seront rej 
seront remis ; mais si la soumission e, 
tirée le montant sera cofisqué 

E. MI ALL.
Commissaire du Revenu de l’Intérieur. 

Département du Reveni de l’Intérieur.
Ottawa. Mars 14, 1884.

que soumissio 
par un chèque accepté pat 
saut affaire dans la cité d’ 
lan' à la moitié du r 
Au cas o

q

ùTé 1882

cité
lesLa corporation ne s’oblige pas à accepter 

la plus basse ui aucune «tes soumissions.
ROBERT SURTEES,

Ingénieur.
Bureau de l’Ingénieur de la cité, Hôtel de 

j ville, Ottawa, 21 Mars, 1884.

transmettront au

Ott mars 1884

CÉRÉMONIE RELIGIEUSE AVIS SPECIAUXElection de Gasné
Les mères ne connaissent pas— 

Combien d’enfants sont punis pour 
être maussades, désobéissants et 
indifférents aux remontrances ou 
récompenses, simplement parce 
qu’ils sont en mauvaise santé ! Une 
daine disait un jour au sujet d’un 
enfant de cette sorte : “ Les mères 
devraient savoir que si elles don 
naient aux jeunes enfants de légè 
res doses de Amers de houblon 
pendant deux ou trois semaines, 
les enfants seraient tout au gré des 
parents.

J'ai reçu 25 boites de Haddock 
fumé de la maison D. Wyer et Cie., 
Portland, Me., que je vendrai à 6 cts 
la livre, d'ici à Pâques.

N. A. Sa yard, rue Dalhousie.
Ottawa, ont., 1U.fumet 188U

Cher Monsieur,—-l'ai beaucoup de plai
sir à recommander l'Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les aflections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
i: dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, ef nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Toula vous, John Hill.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l'encouragement 
qu’on lui a accoidé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Un défi—11 s’agit ni plus ni moins 
que de t avoir quel est le restau 
rant le plus populaire d’Uttawa. 
Les voyageurs de commerce, les 
visiteurs à Ottawa pendant les 
sessions soutiennent tous que c’est 
le restaurant Iroquois tenu par M. 
G. Gralton en face de la gare 
Union, aux Chaudières. Cette opi 
mon est partagée aussi par la masse 
d :s citovens d’Ottawa, et M. Grut 
ton la mérite bien, car son restau
rant est certainement un des mieux 
tenus d’Uttawa. Les vins, liqueur.-, 
cigares, etc., y sont de première 
qualité.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indigos 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb. Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant inconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez G. U 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

La cérémonie religieuse de l’ab
juration du protestantisme, de là 
confirmation et de la bénédiction 
du mariage de madame M. H. 
Lahaisvà la Basilique, ce matin, a 
été liés imposante. L’église était 
remplie de fidèles de parents et 
amis. Une messe solennelle a été 
chantée par M. l’abbé Campeau.

Gaspé, 2—L’honorable M. Flynn 
a été élu par 861 voix de majorité, 
fl y a encore trois bureaux de vota 
tioii dont il n’y a pas de rapport. 
On croit que la majorité s’élèvera 
à 1000 voix.

PETITES NOTES
L’empereur d’Allemagne est n - ENCORE L’INONDATIONlade.

M. Sénécal, M. Dansereau e! M. 
Tarte, du Canadien, sont en ce mo
ment à Ottawa.

L’eau de la rivière Rideau a 
commencé «i monter de nouveau, 
hier sosr. On rapporte que le 
village de New Edinburg est en 
partie inondé. L’eau continue à 
monter avec une grande rapidité. 
La glace est arrêtée près du pont 
de New Edinburg. Lps autres 
ponts sont en danger d’être em
portés.

Aux dernières nouvelles tout 
danger avait disparu.

En conséquence de la mort du 
prince ■'Léopold, la société >aint- 
George de Halifax n’a ira pas son 
dîner annuel.

Un cyclone a balayé le village 
de Oakville, dans l’Indiana. Six 
personnes ont été tuées et une 
septième se meurt.

CUEILLETTES DU REPORTERM. George Bourassa, de Lévis, 
rient d’hériter de la somme de 
S25,000 par la mort d’une de ses 
tentes en Angleterre.

Il y avait foule à l’Institut cana
dien hier soir.

Lecomte de l’aqueduc s’est as
semblé, hier soir.

Plusieurs animaux gras sont ar
rivés à Ottawa, hier.

Mgr Lorrain, évêque de Pontiac, 
est à Ottawa depuis hier.

Les journaliers de la corporation 
ont reçu leur paie, hier.

Les élections du club des ra
meurs d’Ottawa ont eu lieu, hier 
soir.

M. Turcotte a été présenté à l’As
semblée législative par MM. Blan- 
ehel et Irvine, et M Beauchamp 
par MM. Beaubien et Duhamel.

Les restes mortels du prince 
Léopold sont arrivés à Cherbourg, 
hier soir, et ont été mis à bord du 
yacht royal Osborne en destination 
ae l’Angleterre.

Le Canadien vient d’entrer dans 
la cinquante-quatrième année dn 
son existence. C’est un bel âge Ees bouchers d’Ottawa se prepa- 
pour un journal et nous lui sou rent activement pour le marché de 
haitons encore de longues années Pâques.
de prosper.té. Le club de raquettes Frontenac

a fait don au corps de musique de
Les personnes suivantes ont en- Sajlfte.Anne de morceaux de 

registre leurs lieras aux bureaux inusique. 
du gouvernement canadien à Lon
dres pendant la semaine finissant Une querelle s’est engagée entre 
le 20 mars dernier : Chs Maguire deux voyageurs au marché By, 
J C Lahberté,Québec; W Cuthbert hier soir. Le police a séparé les 
McCallvm, Th mas Mac.farlane, F combattants.
R S G, Montréal ; A P Walker, P Une alarme a été donnée avanl 
J H.*athy, M D, H Quetton bt niidi à la boîte 5i pour un feu de 
George, Toronto; Samuel MeClel- cheminée dans la maison de M. 
ltiid, Winnipeg. McDonald, rue Sussex.

La parti libéral a voulu éprouver A une assemblée du comité du 
•a force hier soir, à Québec. f‘u d®. ^ éclairage il a été décidé

Comme amendement à l’adresse de faire imprimer en français 300 
en n pense au discours du i one, copies du rapport du comité.
M. Gagnon a proposé que la ïam MM. Gustave Ricard et T. Hotte 
bre exprime son regret de • - que ont fait chacun l’achat d’un magni 
le lieutenant gouverneur tT. pas ftque carosse de M. Roy, carossu r 
promis une enquête au sujet !e la de Montréal, qu’ils ont p-yé $1000 
tente du chemin de fer du ord. chaque.
Cette motion de non confiance télé
rejetée per un vote de 43 coat:*. l7. ^ 1 occasion de son déménage

ment au 1er mai prochain au nu
méro 177 rue Rideau, M. Pier.e 
Laporte, barb er, remercie ses pra
tiques de l’encouragement qu’elles 
lui ont donné jusqu’à ce jour, et 
les invite à le suivre à son nouveau 
poste considérablement agrandi.

Dans la liste des personnes qui 
pour! ont présenté une bourse à M. Alex. 

Jacques, à l’occasion de son depart 
pour Philadelphie, les noms de M. 
Chs T. Bate, maire de la ville d’Ot
tawa, et de M. Stanislas Drapeau 
ont été omis de la liste des sous
cripteurs qui a paru dans'le Canada 
d’hiér.

t

CL’JB DE RAQUETTES FRJTtNAC
Assemblée spéciale, dimanche, 6 cou

rant, à 2A heures p.m., à la salle du club, 
No. 8, rue Yore, no 
Tous les membres sont priés d’SERVICE TELEGRAPHIQU ur affaires ortantes. 

e présentsétrt

U LEMIEUX, secEfATV-TSflS
Brooklyn, 2 — Mary Reyn-ld,; 

âgée de 21 ans, a poursuivi John 
McFerman, un riche propriétaire] 
d’immeubles âgé ds 70 ans, 
$25,000 de dommages parce que 
eelui-ci l’aurait séduite après lui 

de la mar er.

Servez vos iutérêts
Montres et Bijouteries de toute qualité

avoir promis 
Mr jico, 2—Le congrès mexicain 

«'est ouvert hier. Les message du 
president dit que les relations du 
Mexique avec les puissances étran
gères sont cordiales et que le traité 
de réciprocité avec les Etats-Unis 
exercera une grande influence sur 
le commerce des deux pays. 

Charlotte, C. N., 2—11 y a que1.
Thos Barber, de 

marié avec Anne

Chaque article est garanti tel qu 
sente, sinon la vente est nulle.repre

Reparutions garantie*.
Verres «le mollirez 10e

HENRY NOREZ,M. Klzébert J. E. Roy, du dé
partement des travaux publics à 
Ottawa, a entrepris sous le titre de 
Bibliothèque Nationale, la publica
tion des éditions populaires des 
œuvres essentiellement canadien 
lies françaises de nos écrivains, 
telles que nouvelles, contes légen 
des, poésies, études sur notre litté
rature, etc.

30 HUE RIDEAU,
Porte voisine du London Chop Rouse,

pr>s du pont.
2 avril 1884mies semaines 

Gharleton, s’est 
Tate, fille d’un médecin, et le cou
ple est parti peur aller faire un 
royage de noce. On vient d'ap
prendre que Barber a femme et 
enfant à Charleston. Les parents 
de la jeune femme menacent de 
tuer Barber.

DE

COUR DE POLICE
I Présidence du juge O'Gara]

Ottawa, 3 avril 18P4.
Theodore Tupper, causant du désordre 

sur la voie publique, est condamné à $10 
d’amende et $2 de frais ou trois semaines 
de prison aux travaux forcés.

Un cocher de place n’ayant pas de 
l.cence est condamné à $3 d’amend-j rt $2 
de frais.

Xavier Poulin, accusé de voies de fait ; 
cause retirée.

DEFUNERAILLES:

Les funérailles de M. l’abbé Gadi- 
gan ont eu lieu à 8 heures, ce 
malin, à la Basilique, au milieu 
d’une fouie de fidèles* d’Ottawa et 
dea environs.

Le service a été chanté oar Sa 
Grandeur Mgr Lorrain, évêque de 
Pontiac, assisté de M. l’abbé J. O. 
Routhier, vicaire-général et de 
deux révérends Pères Oblate, du 
collège d'Ottawa.

Le chœur sous la direction de M. 
8. Drapeau, a chanté la messe de 
Requiem et le Libera een partitions.

Après la messe, M. l’abbé Whe 
lan, curé de i’église Saint-Patrice, 
a fait l’éloge du défunt.

Sa Grandeur Mgr Duhamel a 
chanté le Libera; il y avait au 
chœur un grand nombre de prêtres 
d’Ottawa et des environs.

Les restes mortels ont été enter 
rés au cimetière Notre-Dame.

Les porteurs des coins du poêle 
étaient MM. T. H. French, M. i’é- 
ehevinJohn Heney, M. UTarrell, 
M. John O Reilly, M- R- O’Reilly et 
II. J. À. McCabe.

H

H

DE

Ü10L111 CIENouvelles Générales
39 rue SparksFécondité

A Saint-Zéphirin. madame Abra 
ham Faucher a mis au monde trois 
garçons ; deux des enfants pesaient 
chacun 8 livres et l’autre 0 livres. 
La mère et les enfants sont en 
bonne santé.
Un compatriote

M. Léon Bossue dit Lyonnais, 
autrefois de Québec, et qui était 
attaché à la rédaction du National, 
de Plattsburg, depuis sa fondation, 
vient d’accepter la position d’admi 
nistrateur du Canadien des Etats- 
Unis, journal illustré qui doit 

, paraître sous peu à New York.

Le soussigné ayant acheté ce magnifique 
fonds de commerce à un prix très bas, on 
commencera la vente à un énorme sacrifice,

Jeudi matin, à 10 hrs

fond liions strictement comptant

A. WOOjCOCK,
1er avril 18S< lan
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